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Les altercations entre le sénateur Lylison René de Roland et le Commandant de la 

circonscription interrégionale de la gendarmerie nationale, le Général Florens Rakotomahanina, 

survenues le 29 mars dernier, occupent les grandes lignes des quotidiens parus ce jour. Pour 

enterrer la hache de guerre entre les deux hommes, le président du Sénat Honoré 

Rakotomanana a convié ces derniers à une réunion au Palais de verre d’Anosy, samedi dernier. 

Le numéro Un du Sénat de confier que le différend entre les deux gradés de la gendarmerie est 

désormais résolu. De leur côté, les quotidiens d’opinion avancent qu’aucun compromis n’a été 

trouvé, puisque les deux hommes n’ont pas encore eu l’occasion de s’entretenir sur le sujet. 

 

Processus électoral 

LE MFM SE PREPARE POUR LES ELECTIONS REGIONALES 

Le parti politique Miady ho an’ny Fampandrosoana an’i Madagasikara de Manandafy Rakotonirina 

se prépare pour les élections régionales qui se dérouleront au mois de juin de cette année. Pour ce 

faire, un conseil régional pour la région Analamanga s’est tenue samedi dernier au complexe scolaire 

d’Ampefiloha, en marge de laquelle les membres du MFM ont fait savoir que le parti participerait à 

ce scrutin. Selon les explications du secrétaire général du MFM, Olivier Rakotovazaha, ce conseil 

régional consiste à désigner les différents représentants du parti au niveau des districts de la région 

Analamanga. De son côté, le coordonnateur du MFM de la région Analamanga, Tianaelison 

Rakotomanana, a expliqué que le parti veut ouvrir une autre page de son histoire. La formation 

politique compte participer aux prochaines échéances électorales, aussi bien au niveau communal que 

national, en passant par les régionales et les provinciales. (L’Express de Madagascar, p. 5 ; 

Madagascar-Laza, p. 2 ; Tia Tanindrazana, p. 3) 

 De l’avis de La Vérité, le parti MFM effectue un retour discret, malgré son ambition 

présidentielle. Le quotidien souligne l’absence de son fondateur et non moins président 

national, lors de la réunion qui s’est tenue samedi dernier. (p. 2) 

 

Politique interne 

RECONCILIATION NATIONALE : L’IMAGE DU FFKM EBRANLEE 

Vendredi dernier, le conseil œcuménique des églises chrétiennes de Madagascar ou FFKM a publié 

son message de Pâques, soulignant l’importance de la réconciliation nationale, notamment face au 

contexte d’insécurité mondiale. Par ailleurs, la crédibilité du FFKM est bousculée par quelques 

actualités qui se sont produites ces dernières semaines. Lors d’un entretien privé accordé à 

L’Express de Madagascar, un observateur resté anonyme a fait remarquer que l’image des instances 

dirigeantes du FFKM est écorchée, tant sur la moralité qu’en politique. Il a cité l’implication du 

président de l’église réformée FJKM dans un scandale de mœurs, conduisant le comité central de 

cette église à confier la présidence au vice-président religieux et au président laïc, Marc 

Ravalomanana. Le rôle joué par Marc Ravalomanana devant les médias, dans le cadre de 

l’affrontement judiciaire avec l’Institut d’études politiques, indique qu’il reste un poids lourd au sein 

du FJKM. De son côté, une autre source avoue que l’église luthérienne ou FLM, qui assure 

actuellement la présidence tournante du FFKM, souffre également d’une querelle intestine pour la 

course à la présidence du synode provincial d’Antananarivo. Pour sa part, l’église catholique 

romaine se voit happée par des bruits martelant son soutien à certaines personnalités politiques. 

Ainsi, il semblerait que l’église anglicane soit la seule du quarté du FFKM à être épargnée par les 

polémiques. Les controverses au sein du Conseil œcuménique des églises chrétiennes de Madagascar 



 

 

risquent de bloquer son projet de réconciliation. (L’Express de Madagascar, p. 5 ; Midi 

Madagasikara, p. 2) 

 La Fédération des Ex Détenus Politiques de Madagascar exige l’effectivité de la 

réconciliation nationale, figurant dans tous les accords ayant précédé le retour à l’ordre 

constitutionnel après l’expiration du mandat du Conseil pour la Réconciliation malgache ou 

FFM. Les deux coprésidents de la Fedep, à savoir Henri Rakotomalala dit Riri Be et le 

Colonel Assolant Coutiti, ont revendiqué la mise en place de la nouvelle structure en charge 

du processus de réconciliation nationale. Ils ont rappelé que les travaux du comité d’experts 

en charge des textes y afférents sont achevés et que tout est prêt pour le nouvel organe en 

charge de la réconciliation nationale. (Les Nouvelles, p. 3) 

 Plus de 40.000 étudiants des 22 régions de Madagascar et issus des 6 universités publiques de 

la Grande Ile ont mis en place la Fédération nationale des étudiants des 22 régions, connue 

sous le sigle FENER, afin de s’engager dans le processus de réconciliation nationale. Notons 

que l’objectif principal de la FENER est d’éviter les querelles ethniques au sein des 6 

universités du pays. En outre, la nouvelle fédération souhaite prôner le dialogue direct avec 

l’Etat, à travers le ministère de l’Enseignement supérieur et le président de la République, 

afin de prévenir les problèmes susceptibles d’affecter le milieu universitaire. (Madagascar-

Laza, p. 3) 

 Dans un article très critique, L’Observateur a scruté le discours du Chef de l’Etat au cours 

de la commémoration de l’insurrection du 29 mars 1947 à Moramanga, pour conclure que le 

président de la République est très fort en discours, tel un pasteur ou un palabreur qui sait 

manier les verbes. « Il a exhorté tout un chacun à raviver le patriotisme, la solidarité et la 

réconciliation nationale, alors que dans la pratique c’est son régime HVM qui crée et attise 

les hostilités politiques », opine le quotidien. (p. 3) 

 

RECONCILIATION ENTRE LE GENERAL RAKOTOMAHANINA ET LE SENATEUR 

LYLISON, SUITE AUX ECHAUFFOUREES DU 29 MARS 

Suite aux accrochages entre le Général Florens Rakotomahanina et le sénateur Lylison René de 

Roland, survenus lors de la Commémoration du 29 mars 1947, le président du Sénat Honoré 

Rakotomanana a réconcilié les deux hommes, samedi dernier. « Le différend qui a existé entre eux a 

été complètement résolu », a souligné le numéro Un du Sénat. Par ailleurs, un autre problème est 

apparu suite à cette affaire. Et pour cause, le vice-président du Sénat, Riana Andriamandavy VII a 

publiquement le sénateur Lylison, qui a ensuite riposté. Un autre sénateur qui a requis l’anonymat 

affirme que mener une manifestation publique, et encourager indirectement la population à huer des 

chefs d’institution n’est pas l’image qu’un membre d’une institution des sages tel que le Sénat devrait 

donner. « (…) Le comportement du sénateur Lylison pourrait être digne d’un commando qu’il était, 

mais non d’un sénateur », poursuit le parlementaire. (L’Express de Madagascar, p. 5 ; Midi 

Madagasikara, p. 3) 

 Devant la situation qui aurait pu dégénérer, les membres du bureau permanent du Sénat ont 

pris l’initiative d’organiser une réunion à laquelle ont été conviés le Général Florens 

Rakotomahanina et le sénateur Lylison. L’entrevue s’est déroulée dans un esprit de tolérance 

et de sérénité. Cette attitude conciliatrice, conforme à la philosophie du « fihavanana 

Malagasy » devrait être la règle chez tous les acteurs de la vie politique de notre pays, opine 

Midi Madagasikara, p. 2. 

 Durant une conférence qui s’est tenue hier, la Fédération des ex détenus politiques de 

Madagascar, a lancé un message d’avertissement à l’endroit du sénateur Lylison. « Son 

initiative d’avoir masqué le gerbe déposé par le Président de la République relève d’un 



 

 

manque de respect à l’endroit du peuple qu’il a représenté durant la cérémonie », a rappelé 

Henri Rakotomalala, coprésident de la Fedep. (Les Nouvelles, p. 3 ; L’Observateur p. 3) 

 Suite aux informations véhiculées en fin de semaine dernière, évoquant une rencontre entre le 

sénateur Lylison et le Général Florens Rakotomahanina, le parlementaire a tenu à émettre un 

démenti. S’il affirme avoir rencontré le président du Sénat, le sénateur explique que ce fut 

uniquement l’occasion pour lui d’expliquer les tenants et aboutissants des accrochages qui se 

sont produits le 29 mars dernier. Selon l’élu du Mapar, ces informations n’ont été véhiculées 

que pour décrédibiliser ses partisans. Le sénateur Lylison fustige ainsi les affirmations lui 

prêtant une rencontre avec le Commandant de la circonscription interrégionale de la 

gendarmerie nationale. (La Vérité, p. 3) 

 La hache de la guerre n’est pas enterrée entre le sénateur Lylison et le Général Florens 

Rakotomahanina, titre Madagascar Matin. Ces deux dernières années, le Général 

Rakotomahanina a servi et protégé les hommes au pouvoir, en s’attaquant gratuitement et en 

terrorisant la population. D’après le quotidien, cette altercation du 29 mars entre les deux 

gradés de la gendarmerie était une occasion de plus pour le parlementaire de s’attaquer au 

régime actuel. (p. 2) 

 Dans un article d’une page, L’Observateur dresse un portrait des protagonistes des 

altercations survenues le 29 mars dernier, en l’occurrence le sénateur Lylison et le Général 

Florens Rakotomahanina. D’un côté, le quotidien décrit les traits du sénateur Lylison, qu’il 

qualifie de serein et pondéré, et de l’autre, fustige le Général Florens Rakotomahanina de 

frénétique, brutal et impulsif. (p. 2) De l’avis de L’Observateur, aucune rencontre ne s’est 

produite entre le sénateur Lylison et le général Florens Rakotomahanina, si ce n’est lors de la 

célébration de la journée mondiale de la gendarmerie. D’après la source du quotidien, la 

réconciliation entre les deux gradés n’est que contrevérité. (p. 6) 

 

Economie et société 

REHABILITATION DE LA PORTION DE ROUTE MENANT A AMBOHIPO 

Les travaux routiers à Antananarivo son éphémères, du fait que les couches de roulement en goudron 

sont trop fines, d’autant plus que les travaux d’assainissement sont quasi inexistants. Un responsable 

du ministère des Travaux publics a avoué hier, lors d’une interview téléphonique accordée à 

L’Express de Madagascar que ces travaux assureront simplement l’amélioration de l’état et de 

l’aspect des chaussées, mais pas la durabilité des travaux. « Les nids de poule peuvent revenir dès la 

prochaine période de pluie, étant donné que nos infrastructures sont déjà vieilles, que le nombre de 

véhicules en circulation augmente régulièrement, et que l’entretien des infrastructures d’évacuation 

des eaux usées est inexistante », avance le responsable. De leur côté, les techniciens de la commune 

urbaine d’Antananarivo sont également convaincus que l’assainissement est le garant de la 

pérennisation des infrastructures routières. Toutefois, l’entretien des canaux d’évacuation reste 

illusoire. « Il nous faut des milliards d’Ariary pour réhabiliter ces canaux. On n’a pas ces moyens, 

pour le moment », souligne Jean Gabriel Harison, premier adjoint au maire de la capitale. (p. 8) 

 Le ministre d’Etat en charge des Projets présidentiels et de l’aménagement du territoire, Rivo 

Rakotovao, est descendu à Andohanimandroseza vendredi, afin d’effectuer le suivi des travaux 

de réhabilitation de cette portion de route. Le chantier a démarré vendredi après-midi, suite à 

la révolte des transporteurs en commun. « Pour le moment, on accomplit des travaux 

d’urgence pour permettre la fluidité de la circulation. Les travaux concernant la 

pérennisation de ces chaussées vont commencer lundi ou mardi », confie Rivo Rakotovao. 

(L’Express de Madagascar, p. 8) 

 Selon les dires du directeur général de l’Aménagement du territoire, présent à 



 

 

Andohanimandroseza vendredi dernier, un budget sera alloué à la réfection de cette portion 

de route. Le ministre d’Etat en charge des Projets présidentiels prendra en charge la 

réhabilitation de cette route, confie le responsable. (Les Nouvelles, p. 4). 

 Dans l’optique de réhabiliter le tronçon de 900 mètres de routes menant à Ambohipo, des 

discussions seront engagées dès mardi prochain entre le ministère d’Etat en charge des 

Projets présidentiels, de l’aménagement du territoire et de l’équipement, le ministère des 

Travaux publics, et enfin la Commune urbaine d’Antananarivo. Par ailleurs, le Fokontany 

d’Andohan’i Mandroseza et le District du 2ème arrondissement ont tenu à louer les actions 

rapides entreprises par le gouvernement. (Madagascar-Laza, p. 2) 

 Cette célérité dans la réhabilitation des routes d’Ambohipo à la suite d’un mouvement de 

revendication organisé par des transporteurs est-elle due au fait que le président du Sénat 

habite dans ce quartier, ou plutôt motivée par la peur que le mouvement ne s’étende dans tous 

les endroits où les routes sont en mauvais état, s’interroge La Gazette de la Grande Île. Il 

est évident que la présence de ce chef d’institution a dû jouer en faveur du quartier 

d’Ambatoroka, les autres quartiers et les autres communes ne bénéficieront pas de sitôt d’un 

tel traitement de faveur, tonne le quotidien. (p. 5) 

INCENDIE A ANTSIRABE : UN ENFANT DECEDE ET 3 AUTRES DANS UN ETAT 

CRITIQUE 

4 enfants se sont retrouvés piégés dans un incendie qui a fait rage à Atsimontsena Antsirabe samedi 

soir, vers 20h30. Une fillette de 5 ans a péri sous les flammes, tandis que ses trois frères et sœurs sont 

actuellement dans un état critique. Les enfants étaient seuls dans une maison fermée à double tour, du 

fait que leur père, Herizo Philibert Andrianjatovo, était sur son lit d’hôpital, et leur mère était au 

chevet de son mari. (L’Express de Madagascar, p. 2) 

 Ayant eu vent du drame, le député élu à Antsirabe I et les responsables de la commune 

urbaine d’Antsirabe ont apporté leur contribution pour venir en aide à la famille victime de 

l’incendie, dont les causes n’ont pas pu être déterminées à ce jour. (Midi Madagasikara, 

p. 17) 

 

 

Relations internationales  

PREPARATIFS DU SOMMET DE LA FRANCOPHONIE : UN EMISSAIRE DE FRANÇOIS 

HOLLANDE A MADAGASCAR 

Un émissaire du président français François Hollande se trouve dans nos murs, depuis hier. Cette 

visite s’inscrit dans le cadre de la préparation de l’arrivée du Chef de l’Etat français au 16ème Sommet 

de la francophonie qui se tiendra dans la capitale malgache en novembre. L’émissaire du Président 

français sera reçu ce jour par le Président de la République Hery Rajaonarimampianina à Iavoloha, 

puis par la ministre malgache des Affaires étrangères, Atallah Béatrice. Mis à part les chefs d’Etat 

africains, le secrétaire général des Nations Unies Ban Ki-Moon, le président de la République 

française, le Roi du Maroc Mohammed VI, ou encore le Premier ministre du Canada Justin Trudeau 

seront parmi les invités de marque de Madagascar lors de ce Sommet. (Midi Madagasikara, p. 2) 

 

 

 



 

 

Un peu d’humour 

 

 
 

L’Express de Madagascar, p. 6 
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